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À VOL D’OISEAU   Michel Luneau 


Où va-t-il, l’oiseau sur la mer ?  
Il vole, il vole...  
A-t-il au moins une boussole ? 


Si un coup de vent  
Lui rabat les ailes,  
Il tombera dans l’eau  
Et ne sait pas nager. 


Et que va-t-il manger?  
Et si ses forces l’abandonnent,  
Qui le secourra ?  
Personne. 


Pourvu qu’il aperçoive à temps  
Une petite crique !  
C’est tellement loin, l’Amérique...


LE POISSON FA      
Boby Lapointe 


Il était une fois  
Un poisson fa.  
Il aurait pu être poisson scie,  
Ou raie,  
Ou sole,  
Ou tout simplement poisson d’eau  
Ou même un poisson un peu las,  
Non, non, il était poisson fa :  
Un poisson fa,  
Voilà.


LA MER S’EST RETIRÉE 
Jacques Charpentreau


La mer s’est retirée,  
la ramènera ?  
La mer s’est démontée,  
Qui la remontera ?  
La mer s’est emportée,  
Qui la rapportera ?  
La mer est déchainée,  
Qui la rattachera ?  
enfant qui joue sur la plage  
Avec un collier de coquillages. 


LE JOUR, LA NUIT   
Auteur inconnu


C’est le soleil  
Qui me réveille,  
Vive le soleil !  
Il monte dans le ciel  
Jusqu’à midi…  
Et redescend  
Tout l’après-midi.  
On dit qu’il va se coucher  
De l’autre côté…  
Moi je sais déjà  
Qu’il ne se couche pas :  
Le soleil éclaire  
L’autre côté de la Terre.  
Là-bas c’est le jour,  
Ici c’est la nuit…  
Bonne nuit ! 

AVE MARIS STELLA    José Maria de Hérédia


Sous les coiffes de lin, toutes croisant leurs bras  
Vêtus de laine rude ou de mince percale,  
Les femmes à genoux sur le roc de la cale,  
Regardent l' Océan blanchir l'île de Batz. 


Les hommes, pères, fils, maris, amants, là-bas  
Avec ceux de Paimpol, d'Audierne et de Cancale,  
Vers le Nord sont partis pour la lointaine escale,  
Que de hardis pêcheurs qui ne reviendront pas ! 


Par dessus la rumeur de la mer et des côtes,  
Le chant plaintif s'élève, invoquant à voix hautes  
L'Etoile sainte : espoir des marins en péril ; 


Et l'Angélus, courbant tous ces fronts noirs de hâle,  
Des clochers de Roscoff à ceux de Sybiril,  
S'envole, tinte et meurt dans le ciel rose et pâle. 


Un programme créé par Nellie Galerneau
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OFFRANDE   Esther 
Granek


Au creux d’un coquillage  
Que vienne l’heure claire  
Je cueillerai la mer  
Et je te l’offrirai. 


Y dansera le ciel  
Que vienne l’heure belle.  
Y dansera le ciel  
Et un vol d’hirondelle  
Et un bout de nuage  
Confondant les images  
En l’aurore nouvelle  
Dans un reflet moiré  
Dans un peu de marée  
Dans un rien de mirage  
Au fond d’un coquillage. 


Et te les offrirai. 


AU BORD DE LA MER   
                           Théophile Gautier


La lune de ses mains distraites  
A laissé choir, du haut de l’air,  
Son grand éventail à paillettes  
Sur le bleu tapis de la mer. 


Pour le ravoir elle se penche  
Et tend son beau bras argenté ;  
Mais l’éventail fuit sa main blanche,  
Par le flot qui passe emporté. 


Au gouffre amer pour te le rendre,  
Lune, j’irais bien me jeter,  
Si tu voulais du ciel descendre,  
Au ciel si je pouvais monter ! 


NOUVEAU MONDE Villebramar


Elles étaient trois Caravelles  
quittaient Cadix au couchant  
droit devant. 


Ils étaient quatre jeunes gens  
le portant. 


Arrivés à l’Océan  
doucement l’ont mis à terre  
sans l’éveiller, doucement  
doucement. 


Étrange, étrange navire  
Amiral  
en route vers le Ponant. 


Elles étaient trois Caravelles  
ils étaient quatre jeunes gens  
sur l’épaule le portant  
Nouveau Monde droit devant. 


Pour Vie Nouvelle revivre  
droit devant. 


Nouveau Monde droit devant !  
A crié le Commandant. 


VIENS VITE !   Sophie Claudel


Prends ton sac et ta carte  
L’heure est venue, il faut qu’on parte.  
Nous ferons le tour de la Terre,  
Le Nord sera notre repère.  
A pied, à vélo ou en voiture,  
Nous voyagerons à toute allure !  
En scooter ou en hélicoptère,  
Nous serons des globe-trotters.  
Le monde entier nous attend :  
Six continents, mers et océans.  
Tiens-toi prêt à embarquer,  
Viens vite, il faut y aller ! 

JE PARLE DE LA MER   Luc Berimont


 Je parle de la mer qui contient l'Amérique,  
Les îles du Cap vert, les palmiers des tropiques. 


Je parle à l'océan, j'entends cogner son sang sur la 
pierre  
Au ciel les goélands sont messagers du vent, des 
colères.  
Je regarde planer les voiliers et les anges,  
Je regarde flamber les soleils sur l'eau blanche. 


Je parle de la mer qui contient l'Amérique,  
Les îles du Cap Vert les palmiers des tropiques. 


Un même vent amer sait gonfler mes enfers d'eau 
marine,  
Il peut aussi saouler, habiter ou hanter ma poitrine.  
Le tabac, le rhum bleu, le poivre et la cannelle,  
Les épices le feu brûlent dans mes ruelles.  
 

Je parle de la mer qui contient l'Amérique,  
Les îles du Cap Vert, les palmiers des tropiques. 
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L’HOMME ET LA MER      Charles Beaudelaire


Homme libre, toujours tu chériras la mer !  
La mer est ton miroir ; tu contemples ton âme  
Dans le déroulement infini de sa lame,  
Et ton esprit n’est pas un gouffre moins amer. 


Tu te plais à plonger au sein de ton image ;  
Tu l’embrasses des yeux et des bras, et ton coeur  
Se distrait quelquefois de sa propre rumeur  
Au bruit de cette plainte indomptable et sauvage. 


Vous êtes tous les deux ténébreux et discrets :  
Homme, nul n’a sondé le fond de tes abîmes ;  
Ô mer, nul ne connaît tes richesses intimes,  
Tant vous êtes jaloux de garder vos secrets ! 


Et cependant voilà des siècles innombrables  
Que vous vous combattez sans pitié ni remord,  
Tellement vous aimez le carnage et la mort,  
Ô lutteurs éternels, ô frères implacables !

L’ILE DES REVES   Jacques Charpentreau 
 
Il a mis le veston du père, 
Les chaussures de la maman 
Et le pantalon du grand frère 
Il nage dans ses vêtements. 
 
Il nage, il nage à perdre haleine. 
Il croise des poissons volants, 
Des thons, des dauphins, des baleines... 
Que de monde, dans l'océan! 
 
Écume blanche et coquillages, 
Il nage depuis si longtemps 
Qu'il aborde enfin au rivage 
Du pays des rêves d'enfants. 

LIBERTE   Maurice Carême


Prenez du soleil  
Dans le creux des mains,  
Un peu de soleil  
Et partez au loin ! 


Partez dans le vent  
Suivez votre rêve,  
Partez à l’instant 
 La jeunesse est brève ! 


Il est des chemins  
Inconnus des hommes,  
Il est des chemins  
Si aériens. 


Ne regrettez pas  
Ce que vous quittez.  
Regardez là -bas  
L’horizon briller ! 


Loin, toujours plus loin,  
Partez en chantant !  
Le monde 

LE VASTE MONDE     Sophie Claudel


Le vaste monde tient sur une mappemonde,  
Et la Terre entière sur le planisphère.  
Il y a en tout six grands continents :  
L’Afrique, l’Antarctique, et l’Asie,  
L’Amérique, l’Europe et l’Océanie.  
Chacun est partagé en bien des pays,  
Des très grands et des tout petits.  
Leur ville principale, c’est leur capitale.  
Dans le vent, tous ont un drapeau hissé haut.  
Et pour les gourmands du monde entier,  
Des spécialités qu’on aimerait goûter.  
Il y a tant d’endroits à aller à visiter.  
Prenons nos billets, et partons voyager !  
Si le vaste monde tient sur une mappemonde,  
Allons vérifier que la Terre est ronde ! 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VERT DE MER    Madeleine Le Floch 
 
Un poisson connaissait par coeur les noms de tous les autres poissons. 
Il connaissait les algues, les courants, les sédiments, les coquillages. 
C'était un érudit. 
Il exigeait d'ailleurs qu'on l'appelât « Maître » ! 
Il savait tout de la mer mais il ignorait tout de l'homme. 
Et un jour il se laissa prendre au bout d'un tout petit hameçon.

RESPECTEZ... MON OCEAN   
                   Laurence Lin-Ken-Hsien


Environnement, déchets,  
N’avez-vous jamais entendu ces mots,  
Vous qui polluez sans cesse les eaux ?  
Inconscients, vous l’êtes sans pitié. 


Récifs, coraux,  
N’avez-vous jamais entendu ces mots,  
Vous qui polluez sans cesse les eaux ?  
Odieux, vous l’êtes sans respect. 


Pétrole, marée noire,  
N’avez-vous jamais entendu ces mots,  
Vous qui polluez sans cesse les eaux ?  
Ingrats, vous l’êtes sans excuse. 


L’océan est si grand,  
Que vous n’avez point de cœur,  
Vous n’apercevez pas ses pleurs,  
Tous les jours vous lui faites malheurs.


BELLE-ILE EN MER,  
MARIE GALANTE    
                  Laurent Voulzy


Belle-Ile-en-Mer  
Marie-Galante  
Saint-Vincent  
Loin Singapour  
Seymour Ceylan  
Vous c'est l'eau c'est l'eau  
Qui vous sépare  
Et vous laisse à part 


Moi des souvenirs d'enfance  
En France Violence  
Manque d'indulgence  
Par les différences que j'ai  
Café               Léger  
Au lait mélangé  
Séparé petit enfant  
Tout comme vous 


Je connais ce sentiment  
De solitude et d'isolement 


Comme laissé tout seul en mer  
Corsaire           Sur terre  
Un peu solitaire  
L'amour je l'voyais passer  
Ohé Ohé  
Je l'voyais passer  
Séparé petit enfant  
Tout comme vous  
Je connais ce sentiment  
De solitude et d’isolement 


Karudea  
Calédonie  
Ouessant  
Vierges des mers  
Toutes seules  
Tout l'temps  
Vous c'est l'eau c'est l'eau  
Qui vous sépare  
Et vous laisse à part  
Oh oh ... 


